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Suite

Suzanîne. - Je n*on dou ,«Ifi:, puiS*
que c'est VOIts qui tenez la plume.

G:t4toI.-Vous Ill'elltendeZ... Je
veux di re P i a été asse z Ila bile pouri
t'tiro impress.ionî s11r elle_ Elle0 Pérou.
te, enfiévrée, eîlutinc cin extase ..
il a p.'is eu a t, qit 'el I e ti'.& pas reti-
rée,...Elle a polbeîté ,'a tète Hil
doIt épauîle ... Elle est 1,erduce..
q~uanîd tout àl coup la porte oti

Sîîa,îe. C tttii tle mai, le
I,îsîtît.-Žl.il .. t %0nî heVieille

daime quîlii.eîi t'était (romted
port.

Suzannîe .-...et qui est repartie
tot)Utde suite, fi'iagilio...

Gastî,n.-Oîîi... eii disant [ 'bey
your pardloit. Mai., son enitrée at sufIR
peutr rompre le charme. E e ce court
itistalit. Bléotînre . repris possession
d'elle-même. E-,lemet saulvée.

Siî:inc Merimont Dieu 1
Gastou-Etle nuui,,riate distin.

gué, quii sent bien qu'il eii retotiveru
plu4 Fa [)elle en dispositilin5 conci.
liantes, il'lt contre fortuine bon cSur'
et retourne à pes médailles.

Suz:tiîiîec.-Et la boué, daus tout
cela ?

Gastoi.-La boué, c'est la vieille
dlaine anglahiise. (lit 1cimps.l Vous le
pataitisez pats enthallée ?...

Suznîi,îe ie ,t ies pas trop... Je
mie d emandte. .. Euh îî I1 votre Itéro7ine
ii'est( pari tetle hoinête femnme ?

Gastoit.-Si... tout à fait. C'est là
lat pli losophîie de ii rotiil. [toute
hionnmite hI;rîilitel, à elile mîoment douiné
dlains sa vie, s'est ti oii \ e avoir besoini

Sîîahtîe. Euvtilûà une idée I Il y
a des f'emtmes qui r'iiotjamaisý
besoinu de voirt' boîtée de itvtg.
(3e siout colle., (titi nic vont )aýs Ftin-

f. astot.- Ué 1 lié !la piasserel le q ni

y et~~. iquajî:nd on1 :0 retolrîie, le
lai ge c:t déýjà gagité

Sttarîtu.Faîx iaielsihux ! Nons
stuvoi< tolijours oùu iioîîs allons, et
ilou. comfptons< 110,§ pas.

t.I iston. -Alois, dant simonl romatn,
vous Voudriez sutppr'timer' 1l vieille

Sutie.e-Je la sýu pti me, Et je
suppr~ime aiussi la -cône d'amoumr etntre
votre hiéroïnec et son liutimsnate. Si
c'est Vraimenit tile llolàlîi-te femme,
dès qu'elle- s'aplperçgoit chiez elle d'iun
sentintt tendre, elle repreîid le ra.
pidu poetit- Paris. .. ut. le public est
pour vous.

G.Lstoit. - Et la tii <lu volume,
alorsl

LE .JOUINAL DES ri UDIANTS__________

Suiinne.-AI ... lat ain... dame... qîti m'eu a mnîqué 1 Et quand ofi
(Illuminée). Une Idée ! Illroez le mari jM'a annoncé vos fiançaIilles..

et qu'elle épouse au désioueeîent 60on
inat'cbnnd de médailles, Fi elle l'aime.

Gaston, après un teumps. - A près
tout, nî'auriez-vous pas raisonile Cest
plus original ainsi. Qui saitI JO m'é-
tais peit.dtre fourvoyé...

Suzanne. - Faites cela, moi, ami,
faites cela ... C'ust viiîgt cintq éditions
de plus.

Gatto.-Misoui... Vousi m'avez
coîv:tiitu. .. (Lui baisant la inain).
Quel bonî collaborateuir vous faites!

Suzmnne.-Je suis tkorcée de l'a-
voiler.. Je vois jtistC.

Gtîsioi.-Quel dommage que je
nu vous aie pa,; conisutltée avant du
publier' mon dernier roman I Vous
in auriez évité bîienî des ataqîties.

ltieinîes, voyez vîtes... nous avons
I iiîsittct. Ce n'eat pas poit* rien que
Slo4iêre soîîiue(tit ses pièces à LIao.

tùso.-C'était sa cutisinuière ...
Moi. je n'Ili qu'~un dummletiqlue tole ...
C'e.ýt ris à-vis (IL, , Moiié, e aile inflério

Stizatt. - Li-sez l'histoire. Trous
les grands littérateurs oeiit mis tîne
Ièrnme danstu leur jeu.

Gtustoî.-Qua vu t le'état paîs lu
leur, c'étaîit, elle (les atutres.

Suzanîne, après <et temps. Vous
iuiieC'/ dû vouts nmarier, savez vous...
Il Ostuticor. tempts, d'ailleurs.

Gaîou.-Ce n'et Il"t faceile. Lh
fauit thoisir. (('a temps). Ce n'est
paîs peut- vous, faire un compliment,
mais les fenmmes comme vous sonit
rares.

suz'aili.-Oîi uit trouve eneore.
Ga..ton. - AI) . i je vous avais

épousée.
S nzanti. -Lai.,sez moi vous dire,

1»i011er qule jO Vous tr-ouve bizarrîe.
Si deux ails aptès votre deuxième
demande, vouts aviez daignié...

(5,.ston, sérieux. - Ne pla isaiîtez
paîs I Et surtouît ne m'accusez pas$
d'îtibl i ini îl'i ndihl'ériîee .....A ce
momnut-là, j'aiîs l'âge de réflexioni,
et je ne mu'étais plumi retonu le di'-iit
de vouls iiitpt)ýcr uele médiocrité...

Suza etne. -Avouez plutôt quti Mlle
1'lnandlitut.

Gîîlo i -M i non _ je lie l'ai.
meais pas ... Je tâchtais de nie per'.
siuder qîe j'eii étais fou, afin du ré.
siiet' ait désir arîleîît quti j'aîvais île
redematnder' votre matin.

Suîzanîe, uit peu ésuV'i?
G.asliî.-\la par'ole 1

Sitxaine.-E li rrincesse tmoldave
thtet lit gr'ande dame irlalldaîise?

et, la î:tît:%îtijeo itll iciile '1
iG-.ttoit.-Det4 petites excursions

qul'ou9 s'itngéniie à fair'e daîns les envi.
i'ous, pouri se donni îlo.1'i Il u'titit du
départ... matis qui nie remll:cclt )is5
Ile grand voyage qui'uni mtét.kît promais.
et qu'on le huira jamais.

Suizanîne, attendrie-l1e nî'avaiis pais
50.oiîtnd tout cclaî... mon pauvre
ami I (Rêveuse.) A lois vous6 m'avez
aimée le

(')stii.Neparlez pas seîulemenît

Suztiîe.-aisvous auriez dû
vouts déclarri' mi momenît voulu.

Gaston.-.zli I ce n'est pas l'envie

(.aîii.-Ahi !si c'étaîit à i-en-! l ovul d18. r a m ei 1. - d. -. f.
menîer I..

Gaston, izentîieta.-Je nîon-, vois
toit- les deux, souis lit lampe. ,lu vouits
passe à mesure les pAges que J'écris
et dans lesquelles j'ai mis toute mon
âme ; vous r'atuirez avec férocité.

Suzanno.-Viioî charnmante 1
raston.-Ati lieu de cela, k&e'st

tout seul que je travaille. Personine
pourî me contredire. .Je trouvo tou
jours tout bien. Je m'admire ài jet
coutinu.

(4 sîdvre.)
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VOILA LA SANTÉ
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fteî,,ttî osiîisi,i;Ie par la i'aiîréai-
Cette Eit,îsieiî il l'as tect d'unei crCî,ît
M banche et est agéal au, goùt --i
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Atteetons chron'eue0s
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ADELARD SAVARII. Pharmacien

"Le Mlonde Illustré e usRce t

î:re'. ETC.
Paralzr'uit lé Samedi IPRODUITS AN M

Bureaux -42 Place lacques-Cartier FRNÇI
MONTREAL 'PHARMACIE

Lx MozNa ILaI.9,IÉ, dont le but
est <le mettre l'univers enCet' et le
Caiiu ilo relut ions plus iliiimes, au
point <le viu oui tout. lie, lettres, <lec
sciencres et des artts ; de flirel cote-
nhaute- ce qutIl y a de beau, de bon, de
saiîîe et d'utile d:tns tous les4 pays,
foirme sei .ze pages de twilo et d'illîîs
tr':ti'uts.

Pai' son amour du Vr-ai et el el juste,
il .t déjà acquis une popularité hie,,
méritée au Canlada etîllut. Ses

kiih I-îs ont des minclleurs î'omun,-
ciers eo'cno'iset magnifique.

"LE M'ONDE ILLUISTRÉIf"

$200 en Prîmes a ses Abonnes

Le tirage des nîuméros gagmiantsl se
fait tis les mois à Motntréal. et les
prime, Font payées aux abonnés dans
les trente jouis qui suivenit le tirage
Ainsi elhaque exemplaire du MIONDE
IltimsuTÉ peuit gagner tous les mois
de 81.00 à 850.00.

PRIX D'AB0NMEhtEN:
Un au. $4.00 ; Sit lu, $1.itb; tilatre huéos, 1.00
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1605 Rue Notre-Dame
4 *ell e i flue stUt.rit!

I.. A. S'MiTil

TBIBAUIT & SMIH

ICI' -

DINSTRUMENTS

1687 rue Notre-Dainie
MONTREAL.

Suzanne.-Oui. ... c jour-là il
fallait prendre une voitur'e et cout'ir'
ehlz moti pèr'e I...

Gatston.-Unae voiture l Comme
vousy tillez! l J n' avait pas encor'e
d'éditeut'. J'ai attendu l'omnibus. Il
a passé complot. Alo>rs je me l«uis

dit : C'est le destin.., et je suis re-
monté chez nîoi.

Suzituno, fataliste.-Oui ... c'était
écrit.

Gastoi-Eufin, moi... 91 lie
compte pets...l'essenitiel est que
vous sOyez heutreluse.

Suztite.-Evieiaeîî.-Naîsce
qtîi m'étonnue, c'est que vous îîe
m'ayez pas jugée ciipublo d'un sîeri
lice <le foî'tune. Vous me conna«ils-
siez l)irai..vous savie', combien
mes goûuts était rimple.

Gatston. - Comme vou.s feriez
mieux de tu répoîndre que lieus it'é-
tienîs pas falits l'eui pour' l'autre l
Diies-mino -lt contraire que je vous
a îî înîs. reîîduî mal heureuse ; que vou
110 m'a.uî'îez jamis aimé... Je voit.
dî'ais tient iî'avoii' rienî à regretter 1

Stî:îuie-Mîisne re'grettez r'ien
l'. Fit., l-omnni moi. tLglle poussi' un
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